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Le commissaire McLennan a 
commencé à prendre les dépositions 
dans l’affaire de la saisie du “David 
J. Adam,” de Halifax, hier après 
m’d'.

été un véritable succès. La séai 
de l’après-midi, au Queen’s P« 
avait rassemblé près de 5,000 p 
sonnes ; un fort orage déranj 
quelque peu Cette immense a*se 
blée. Le soir, les électeurs était 
en aussi grand nombre pour i 
tendre les éloquents discours 
Premier et des ministres qui 1’ 
compagnait ; ils furent couve 
d’applaudissements prolongés.

IjQ Globe publie au sujet de ce 
grande manifestation conservatr: 
trois colonnes de petit texte, 
s’accorde avec ses confrères de 
presse ministérielle pour dire q 
ça été un succès sans précédent.

Mre-Daïue (la Sacré-CœnrJ LE CANADA
L'ouverture des classes aura lieu

Mercredi, 1er Septembre 188(1Ottawa. 18 Sept. 188G Parce que des piégés en soul 
tout près Au Pensionnat de Notre-Dame du Sacré- 

Cœur, rue Kideiu. Les élèves sont priées 
de se présenter le premier jour.

Pour tous renseignements s'adresser à 
Maiiame la Supérieure.

Ottawa, ‘21 août 1880.

Des plans pour la construction 
d’un quai à Vancouver, Colombie 
Anglaise, ont été déposés au dépar
tement des Travaux Publics, par M. 
D. Openheimer,

Les finauds du commerce, comptant sur 
la bêtise d'uue notable portion du public, 
annoncent qu’ils vendent telle chose pour 
telle somme, qui est au-dessous du prix 
courant généralement connu. Leur calcul 
est de mettre sous l’impression qu'ils ven
dent à meilleur marché que leurs confrères 
et qu'il est avantageux d’acheter chez 
eux. En effet, les persom.es crédules, 
animées d’une confiance mal-placéo, pa- 
itonnent ces magasins, où el.es paient des 
prix exhot bitanis pour les elfets dont elles 
ne savent juger la qualité et la valeur. O s 
commerçants n’ont pas de prix fixes. 
Leurs demandes varient suivant le plus ou 
moins d’inexpérience, ou même de bonne 
foi, des acheteurs. La preuve : c’est qu’ils 
finissent le plus souvent par accepter une 
somme bien moindre que celle qu'ils ont 
d'abord déclaré être ce qu'il y a île plus 
raisonnable. D’ailleurs, n’ost-il pas fort 
désagréable d’ôtre obligé, sous peine de 
payer trop, de discuter et implorer, en un 
mot de soutenir un combat de paroles avec 
un commis, ù qui l’habitude de la chose 
donne sur vous un avantage considérable '( 
Vous ne savez quand arrêt r votre mar- 
ehandement: d’un côté craignant ne pas 
avoir amené le vendeur à son plus bas 
irix ; eide l’autre côté redoutant l’inutilité 
de nouveaux débats, Une personne sage 
achètera quelquefois l’article particulier 
dont le bas prix est annoncé, mais nul 
autre, sachant que la réduction sur l’un 
n’est qu’un attrappo-nigaud pour faciliter 
une augmentation i'iégitime sur les autres.

Au magasin tenu par le soussigné,il n’y a

) CHEMIN DE FER

Le Railway Age, grand journal 
de chemin de fer qui a des 
bureaux à Chicago et à New-York, 
à la date du 2 septembre, publie 
ce qui suit au sujet du Masktnongé 
et Nipissing :

Maskinongé et Nipissing—Cette 
compagnie a obtenu une charge du
rant la dernière session du parle
ment fédéral du Canada pour cons
truire un chemin de fer qui parti
rait de Va-kinongé on de Louise 
viile, Québec, sur le Pacifique 
Canadien, à 70 milles au dessous 
de Montréal, pour se diriger à 
l’ouest sur un autre point du Paci
fique Canadien à ou près du lac 
Nipissing. dilance d’environ 250 
milles Les personnes incorporées 

cette charte H)nl : MM. Thomas 
Grand Haven, Mich.; Jar. 

J. White, Ottawa, Ont. ; John H. 
Venal et E. H. Talbott, Chicago. La 
ligne projetée traversera une région 
riche en bois, minéraux, et des 
meilleures terres à culture à à 
pâturage, et sera de 200 milles 
plus courte que le chemin du Pa 
cifique Canadien entre Québjc et le 
Sault Ste 
de ce chemin dédommagera la 
province ne Québec de la perte de 
la ligne courte du Pacifique Ca 
nadien à travers l'Etat du Maine, 
et elle ouvrira à sa population 
vaste territoire de colonisation. Les 
explorations et la localisation de 
la ligne sont faites actuellement par 
l’ingénieur en ch f W. L. M. Mam- 
gv, qui a déjà lait 25 milles d’ex 
pforation sur quatre lignes, et rap
porte que le chemin est facile jus
qu’au pied des Laurent.des, distance 
d’environ 10 milles, et qu’il a 
découvert un passage avantageux à 
travers les montagnes. Outre l’a
bondance des bois, le rapport de 
l’ingénieur fait aussi mention que 
des mines de fer et de plombagine 
se trouvent à plusieurs endroits le 
long de la ligne. 11 y a aussi de 
belles carrières de pierre à bâtir.

THE TEA POT
Le Greffier de la Couronne en 

Chancellerie a reçu les listes de 
voleurs finalement révisées pour les 
districts électoraux suivants : Qué
bec, Nicolet ; Colombie Anglaise, 
New Westminster.

Un nouveau magasin 
> de Thé ot Café vient 
fa «l’être ouvert au

r No. 101 Rue Rideau
\ où l'on trouvera cons- 
\ lamment un assortiment 

choisi des meilleurs 
THES et CAKES offerts 
sur b marché, y 
pris l’excellent thé 

lore du Japon, Young Hyson, choix extra 
de Thé Anglais pour le déjvùner, 
Assam, Orange IVkoo ot IVkoo Congou, 
l’iemièrequalité de cafés JAVAS, MOCHA 
et autres sorte?.

SaJP ;

m
« M. II. Domes, l’entrepreneur du 

chemin de fer de Pont.ac et Paciü 
que était à Ottawa ce matin. Les 
travaux sur celte ligne sont poussés 
avec vigueur ; déjà près de quaran- 
te-etun milles de ce chemin sont 
complétés.

M. FERDINAND GAGNON 1 !...

Nous détachons les lignes sui 
tes d’un article écrit par M. Be 
min Suite sur M. Ferdinand 
gnon, le regretté rédacteur 
Travailleur, et sur les qualités 
doit posséder un journaliste :

Ü. G. WILLMENT, Prop
3 août 1886—la

par 
Perry, DOWS ALES!Le chemin de fer Pacifique Ca

nadien, qui se rend maintenant à 
Ch cago en faisant raccordement 
avec le •' Michigan Central ” est à 
prendre les dispositions nécessaires 
pour faire construire une ligne in
dépendante dai s cette ville.

“ Le journalisme ! grande p 
fession I Belle au service d’n 
noble cause. Utile en tout tem 
si l’on en fait un bon usage, 
journal, drapeau que les soldats r 
pectent et autour duquel ils 
lient dans la défense nationale, 
journaliste un homme de cce 
dépensant sa force, son intelligen 
sa vie, pour donner la victoire a 
siens. M. Gagnon le comprem 
le voulait, l’a fait.

Un journaliste est tenu, pc 
maintenir sa position, de connai 
le passé, de méditer le présent et 
prévoir l’avenir. Dans ce but, 
étudie beaucoup plus que les si 
pies amateurs ; il réfléchit consta 
ment, ce que ne font pas les auti 
hommes—et cela pour des mot 
que chacun ap récie. Son exister 
est une préparation à l’examen qc 
lui faut subir ; cet examen a li 
chaque jour. Un connaît le pas 
en consultant les livres. Le pré se 
demande mille précautions, tant 
s’offre embrouillé. L’avenir se c 
vine le plus souvent par i'expérien 
du passe et des choses actuelles 
la vie. La faculté d’observatic 
peu répandue malheureusemei 
est une précieuse ressource pour 
journaliste.

Nous sommes surpris de voir 
écrivains—M. Gagnon, par exem 
—parcourir en quelques 
toute la bibliothèque des renseigne 
ments Indispensables à la pro 
fession qu’ils ont embrassée. Cec 
est un don de nature. Impossibh 
d’être journaliste autrement. L’ar 
d’introduire dans son cerveau de1 
matières nombreuses et de les clas 
sifier, afin de les tirer de la mé 
moire à la minute requise, ne s’ap 
prend par aucun procédé. Vous 
êtes né avec ce don. Voilà tout 
11 y a des gens qui ne peuvent fairt 
des vers et qui se demandent com
ment nous trouvons la rime—c'esl 
un mal de naissance.

Une imnunse 

çue par

consignation do cette bière, 
ai grande renommée, vient d’ôtre 
les soussignés.%

De Nouvelles EpiceriesQU’UN SEUL PRIXse
<

de première qualités seulement, sont reçues 
chaque jour.

iur le comptant et qu’un seul prix pour 
credit, marqués en chiffres ordinaires, 
is do marque secrète.
Les marchandises y sont vendues à

Marie. La construction
11 est probable que le jeune Ryan 

actuellement au pénitencier de 
Kingston pour la vie, sera gracié ; 
le ministre de la Justice a recoin 
mandé le prisonnier à la clémence 
des autorités en conséquence de la 
maladie dont il souffre depuis long 
temps.

prix que le permettent leur achat en 
au comptant, une administration éro- 
îque de l’établissement et une grande 
éralion dans la recherche du prolit. 
ïouragement accordé jusqu’aujuur 
à cette maison, par le public, est la

baiipcs pour Km» leu (relit», 
JhiiiImuim, el l.augMeH, NhiioIm- 
NoiiB île ISoiilotfiic, etc.,

ClarelM, Cognac, Vin «le 
Porle, Nyrop, vin Sherry, etc.

Noue venons do recevoir un vin de messe 
d une qualité supérieure :

“ LE TA3RAGOITA”
amis égal j oui SA pirn té et sa qualité.

H. Duflÿ, ai bien connu du 
public d Ottawa par fpb connaissance» et 
son habileté dans la branche d’épiceries, 
ost u notre service. Ses amis le trouveront 
toujours iï son poslo et plus disposé que 
jamais à remplir avec promptitude les com
mandes qu’ils voudioni bien lui ordonner.

un

MEUBLES.
nme, IKaIcIan, I Km a 
Melle, .Verrerie, Ferblanterie, 
teile rte Cillai ne, Coutellerie,

POELES
KewMorlM

La Pahie annonce que M. Chas. 
Sa vary, de la Presse, a quitté ce 
journal depuis le départ de M. 
Blumh-'irt et va fonder à Montréal 
un journal bi hebdomadaire, le 
Patriote, qui soutiendra les intérêts 
du parti national et des conserva
teurs nationaux en particulier.

L D. D’Orsonnens,
GERANT

Vi.i-a-vte le Gros Orme
Rue Principale, Hull MRTIIlt & TM Vf RS Y,

137 RUE RJ DEA U 
Ottawa. 137Gr. 12 août 1836—3raa

Avis de demande pour lettres- 
patentes supplémentaires est donné 
par la *• North West Grading Com
pany” afin de l’autoriser à changer 
le nom de la compagnie en celui de 
la “Compagnie de Colonisation et 
d’Amélioration des Terres” et pour 
augmenter sgn capital de $1,000,000.

ÇA ET LA

M. John While, M. F-, qui était 
dans la Capitals hier, est parti pour 
Vancouver, hier soir.

do l’époque ; quelle est-elle T Tout 
le monde devrait savoir ou sait 
que c’est la

aim
AU BON

> « New Williams ”Sir John Macdonald et les hono
rables MM. Thompson et Chapleau 
sont arrivés à Ottawa aujourd’hui, 
de London, Ont.

Depuis le commencement de 
l'année, on rapporte qu’il y a eu au 
Japon 59,000 ras de choléra dont 
37,030 ont été fatals.

M. Ridout, Ingénieur Civil, du 
département des chemins de fer, est 
de retour à Ottawa d’une visite 
d'inspection sur le chemin de fer du 
Lac St Jean.

Le professeur Wiggins annonce 
que des tremblements de terre con
tinueront à se filre sentir à l’est des 
Montagnes Rocheuses jusqu’au 29 
courant A partir de cette date il 
n’y aura plus rien à craindre.

Les bestiaux de Montana sont ex
portés en grande quantité par voie 
du chemin de fer Pacifique Cana 
dien vers le sud Un train de bes
tiaux est passé à Winnipeg hier et 
l’on s’attend que près de onze mille 
têtes de bétail seront expédiées par 
la même ligne cette année.

Les officiers de l'armée impériale 
qui sont venus au Canada pour 
acheter des chevaux pour la cava
lerie, sont heureux de leurs achats, 
et disent qu’ils ont trouvé des 
chevaux tels que requis pour ce 
service. Le Col Ravenhill croit 
que le Canada, avec un peu plus 
d’attention, pourrait facilement 
fournir tous les chevaux nécessai
res au département de la guerre.

! qui tient le haut du marché.
Mesdames, examinez là avant 

d’aller acheter ailleurs.
Vendue seulement par

C« McDIARMID,
163, rue Spark.

Sir John A. MacDonald a pris oc
casion de la réunion devant laquelle 
il a parlé, jeudi soir, à London, pour 
désavouer les articles et correspon
dances du Mail au sujet d’une nou
velle conquête de la province de 
Québec, et des droits et immunités 
de l’église catholique.

I

Coupons à moitié piix. 
Habillements d’enfants moi- Ottawa, Il mai. 1886. le

Toile cirée pour tables, 15 
nts la verge.
Mousseline blanche, moins

est de se rendre compte rapide 
ment de la valeur d’un livre. Qua 
lité rare. Elle consiste à pénétrei 
du premier coup d’œil le but dt 
l’auteur et à s’assit “ 
d’action, tout en le 
masse des détails qui, dans une 
œuvre un peu étendue, abondent 
nécessairement. Le lecteur ne sait 
pas quel travail un rédacteur s’im
pose chaque jour s’il tient à pro
duire d’autres articles que des en
trefilets et des nouvelles courante?. 
Je dirai même que les jeunes écri
vains se découragent le plus sou
vent en présence de cette besogne, 
H faut être doué pour l’entrepren
dre et y per-évérer.

Une question se présente 
rédacteur l’aborde et la traite de 
m in de maître ? Comment cela se 
fait-il ? Parce qu’il la connaît cette 
question ; i1 Va jugée de longue 
date et peut en parler à Vimproviste. 
C’est pour cela que j’ai dit : “Un 
journaliste digne du nom est un 
improvisateur.” Or, vous savez 
déjà que l’on n’improvise pas sur 
des choses inconnues. C’est donc 
le fruit de l’étude et de l’emmaga
sinage de mille pensées que vous 
donne tout à coup le journaliste, de 
même que, dans les chambres légis 
latives, un debater est celui qui a 
tellement approfondi les affaires de 
la politique qu’il est apte à se lever 
sur toute motion et à vous inté 
less r.

T. W. CURRIERL'Interprète agite la question du 
chemin de fer de Vaudreuilet Pres
cott- Nous souhaitons de tout cœur 
qu’il réussisse dans ses efforts. Ce 
chemin de fer passerait au centre 
de la partie peuplée du comté de 
Prescott et serait d’un grand avan
tage pour les habitants.

A D23MBKTAQZ5
SON IMMENSE AS80HTIMENT DE

Menhlee, l’ortee, Cliassls et «le 
Mois de (Sciage aux

Hos. 186 et 188, RUK RIDEAU,
t’rôs du Couvent des Sœurs du Sacré- 

Cœur, coin des .rues Walles et Rideau

Tous ces différents genres de'bols'seron 
vendus
An prix de la mannlActore, 

en gros, et en detail.
Ottawa 8 juin 1886—3m

Couvertes de laine salies, 
oins cher qu’à la manvfac-

IIu seul pi ix.Le Révd Père Nol n S. J., est de 
retour de son voyage d’exploration 
des terres de la colonisation de la 
vallée de l’Ottawa. 11 est très sa
tisfait du résultat de celte expédi
tion : il a parcouru des régions im 
menses, de belles terres tout à-fait 
propres à la colonisation et dans 
lesquelles il se formera bientôt un 
grand nombre de paroisses cana
diennes Les vallées de la Nation, 
de la Lièvre, du Nomiumgue et du 
Témiscammgue, seront vite trans 
formées en champs couverts d’une 
riche moisson.

Le

Vente à bon Marché
L’IMMEÂSE SUCCES

ARTICLES
tlCit.

i* —DE—50, 152, 154, rue Sparks.
Sacrifiées a moitié Prix

La démonstration de jeudi à 
London, Ont., organisée par les 
conservateurs de celte ville et le 
comté de Middlesex, en l’honneur 
de Sir John et de ses collègues, a

Mlle A. McDonald
liaison de Modes Parisienne

521 BUE SUSSEX,
Quatrième porte de la rue York.
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Vente par Encan
—Dj£—

Lots de Ville à Bâtir.
J’ai reçu instruction de L’Association des 

F ancs-Tenanciera d’Ottawa, de vendre par 
Encan Public, sans réserve

Mercredi, le 22 Sept.,
A 2 lira P, M. sur les terraina

Le magnifique 
borné à l'ouest pa 
l’Avenue Her.der 
Osgoode et au and par 
Le service de l’eau pa:

’à la rue Somerset 
t entier est sous i

Lot de Terrains à Bâtir, 
r la rue K' * “ung, a l est par 

an nord par la rue 
la rue Somerset Et,t. 

r la cité s'étend ja - 
t sur la rue King, et le 
le contrôle du règlement 

concernant les améliorations locales pour 
les égoûts.

S

50 pd 50 pd.

16 17

CONDITIONS 'Un quart dn prix comp 
tant; la balance en cinq versements an
nuels; intérêts 6 pour cent. Vente sur les

A. B. Macdonald,
Ençanteur,

Ottawa, 17 Sept. 18C6 - 5f

ilzi

COLONISATION
La société de colonisation des 

marchands du Canada a résolu de 
;ea faire explorer le district de Chelm»- 
m ford, situé sur l’embranchement 
,nt d’Algoma, pour y prendre des terres 

et y fonder des établissements. Les 
1 délégués la plupart officiers de Vas 
du sociation, doivent partir lundi soir, 
ic- Ce sont MM. L. E. Beauchamp, F 
rts X. Moisan, L. N. Dupuis, P. Mo

reau, de St Luc ; P. Legendre, de 
S'.owuey, Mégantic : F. X. Cbeva- 

tte lier et plusieurs autres. Ils se 
ce proposent de visiter tout le district, 
el et aussitôt qu’ils auront fait leur 

rapport, la société fera commencer 
13 les travaux d’établissement, 
ne Tous ceux qui désirent avoir 

quelques renseignements sur les 
terres boisées d'Ontario pourront 
s’adresser à ces messieurs.

La démarche de l’association des 
marchands offre un bel exemple à 
suivre.

La colonisation des terres boisées 
n- du Nord Ouest fait de rapides pro 
a_ grès. Ces jours derniers la société 

de colonisation du Pacifique a reçu 
a' des Canadiens fiançais de Holyoke, 
lu Mass., une demande de renseigne- 
ie ments sur les terres boisées du 

Témiskaming. 11 vient de se for
mer dans celte dernière ville une 

o société de colonisation et de repa
ie triement semblable à celles de 
fl, Lowell et de Lawrence, et il est 
-e probable qu’avant longtemps tous 
s les c mires canadiens français de= 
.1 Etats-Unis verront naître une so- 
æ ciété du même genre. Des délégués
r, de Holyoke partiront au com men
s, cement de la semaine prochaine, el 
x si leur rapport est favorable on dit
t, que trois cents Canadiens viendront 

s'établir, dès cet automne, au Té-
r miskaming.
e La société de colonisation du Pa- 
0 cifique a reçu cette semaine plu- 
il sieurs demandes de renseignements 
i. des Canadiens-français des Etats 
i. Unis. Tous expriment le désir de 
s revenir au Canada pour aller s’éta- 
-, biir au Manitoba et au Nord-Ouost.

—Pour les vers, recourez tout de 
suite aux Tablettes Vermifuges de 
Lachance, portant leur propre pur
gatif.
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